
Les aires de conservation transfrontières
(ACT) cherchent à rétablir les mouve-
ments de la faune sauvage dans des pay-

sages plus vastes. Le concept a le mérite de
dynamiser le développement économique et
la conservation de la biodiversité mais en l’ab-
sence de politiques officielles de lutte contre
les maladies animales, il pourrait avoir des
incidences négatives sur la santé publique,
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Le commerce connaissant un essor rapide
dans le cadre de la Communauté de l’Afrique
australe pour le développement (SADC), du
Marché commun de l’Afrique australe et de
l’Afrique de l’Est (COMESA) et de la mon-
dialisation rapide, ces questions influeront de
plus en plus sur les modes de développement
de nombreux pays africains. Or, il n’existe pas
de politique officielle de santé animale et de
lutte contre les maladies pour les aires de
conservation transfrontières qui sont en train
de voir le jour.

C’est dans ce contexte que la Wildlife
Conservation Society, l’UICN et d’autres par-
tenaires ont puisé dans les idées les plus nova-
trices en matière de conservation et de
développement sur le continent africain pour
créer AHEAD – Animal Health for the
Environment And Development. Des vétéri-
naires, des écologistes, des biologistes, des
sociologues, des économistes, des agriculteurs,


